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Manifestation du 5 juillet à Mertzwiller
 
Le samedi 5 juillet, nous étions plusieurs milliers
de personnes dans les rues de Mertzwiller, à
l’appel de l'intersyndicale du site de l'entreprise
BDR Thermea, contre la suppression de 320
emplois.

Comme à son habitude, le RN a voulu récupérer
la mobilisation pour faire étalage de sa
démagogie et faire croire qu’il défend les ouvriers
contre le capital.

L’UD CGT 67 avait été très claire sur son refus de
servir de marchepied au RN. Seuls les
représentants syndicaux locaux et nationaux
devaient prendre la parole en fin de
manifestation. Il semble pourtant que les
sections locales de FO et de la CFE CGC ainsi que
le RN avaient prévu de forcer le passage quoi
qu’il arrive. En effet, pour faire face à l’opposition
de militants progressistes, chacun avait engagé
de son côté un service d’ordre privé.

Ainsi à l’issue de la manifestation, le député RN,
Théo Bernhardt, entouré de son service d’ordre,
est monté sur scène. Alors qu’un certain nombre
de militants faisaient entendre leur opposition à
la présence du RN. FO et la CFE CGC ont appelé
leurs militants et leurs services d’ordre privés à
dégager les militants s’opposant aux fascistes.

Au final, pour ne pas cautionner la présence du
RN, l’ensemble des organisations politiques et
syndicales sont parties après la déclaration de la
CGT. Le secrétaire local de FO a été jusqu’à
donner la parole au député RN avant la sienne.
D’ailleurs, ce jour-là, seul le député RN a eu la
parole. Dans le cadre de la fascisation que
traverse la France, les fascistes mettront tout en
œuvre pour faire taire le syndicalisme de lutte
des classes. Quant aux syndicats les moins clairs
sur leur base, ils finiront comme caution
syndicale des fascistes.

DÉFENDRE LES SALARIÉS SANS CÉDER UN POUCE
AUX FASCISTES
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Alors que, pour la CGT, être candidat RN et
syndiqué est parfaitement incompatible, pour FO
et la CFE CGC, il n’y a rien d’incompatible : il suffit
de ne pas se prévaloir de son appartenance
syndicale. 

Dans notre lutte contre la fascisation, nous ne
dévons rien céder à la ligne de classe. Face à la
peur qui s’empare du prolétariat face à la crise, la
stratégie du fascisme est de substitué à la cible
légitime de colère ouvrière qu’est le patronat et la
finance le mythe d’un envahisseur musulman.
Les fascistes veulent détourner la lutte contre
ceux qui possèdent tout, vers ceux qui dans notre
société n’ont rien. Le fascisme, c’est aussi la
veulerie de ceux qui, humiliés au quotidien par le
patronat, regonflent leur ego en attaquant ceux
que la bourgeoisie leur désigne. 

Nous n’avons qu’un seul ennemi, c’est la
bourgeoisie qui se développe sur la misère et la
guerre.

Ainsi, le projet de la bourgeoisie française est de
se refaire une santé sur le dos des salariés, d’une
part par l’abrogation des protections sociales,
des droits syndicaux et démocratiques, et d’autre
part par la rapine, afin de rétablir la mainmise de
l’impérialisme français sur l’Afrique et de suivre
les États-Unis dans leur course à la guerre contre
la Chine ou la Russie.

Aussi, nous devons amplifier la défense de nos
acquis et de nos conditions de vie, et renforcer le
syndicalisme de lutte des classes. Plus que
jamais, nous avons besoin d’un front uni, syndical
et politique, pour la paix.
De même qu’il ne saurait être question de lutter
dans les entreprises sans un syndicat de lutte
des classes, il ne saurait être question de mener
le combat politique sans une organisation
marxiste-léniniste.
Rejoignez l’URC : d’abord pour leur rendre les
coups, ensuite pour les mettre au tapis !
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